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sortes, charrés, ou charbonnés,! ci imime teilis et olièrent de trés grands biens cii Çuveur
temps que vous Mettez lia semence ci terre. de l'agric.uliîre. Ces assemblécs :e compo.
Toutes les récoltes qui suivront se trouveront tent ordinairement de délégués tles diffrentes
sniies et abondantes, et nu souffriront que province& de l'Etat et saut tenues sois la pré-
peu de la séchîee, du trop d'humidité, ou sidlence d'un ministre (*ecnaire général) ol
de liverine." , -utre personnage inaiquant , du gouvernement.

Ceux qui ont essuyé les débris de végétiuzx Dans ces congcès dont la durée est plus ou
nire's au feu, cunue engrais, ajoutent leur moins longue,suivant l'importanre des matières

témoignuage à celui let. M. Dnrnes, ci cone- urgentes à traiter, se discuteit les plus grands
nant que dest un des ambilleurs moyens d'en- intiérts du pays, les lintIréts du sol. Chaiqute
graissemteint. Il est beaucoup plus puissant, dlégué,als avoir pris pirt à la ilsci'sion des
c'est- à-dire.qu'i produira une bien meilleure intéiêts généraux, représente les besoins de sa
récolte de légumes, oi plantes potaigères localité, et s'ell'rte d'obtenir; de l'assemblée
quelconques, qu'une êgaile quantité des mêmes une delihérntion aivornitle à sa cotise.
débris végétaux qui ii'aurnient pas été char- De parilleSsemblées ne peuvent faire des
bounds ou réduits ci charrée. Lu raison en lois ni rendre des dérièts, mais elles êxtieent
paraît étre que les dbris végétaux elharbon- des voeux, et ces veux sont toujours favorable-
nés, (non carbonisés,) se décomposent plus ment entendus et accueillis par les gouverne-
promptement que ceux qui ne le sont pas. mens.
Les rmtières terreuses mêlées aux débris vé- L% cause de la création de ces congrès nous
gétaux qu'on charbonne,. se snturent d'oxy- paraît très-rationnelle. Pour trai.ec des qu'es-
cône et dacide carboique, durant le pro- lions agricoles, il iaut ies hommes spéciaux;
cêdê ; et ces mntières terreuses, parmi les- des agronomes, îles, pratiriens ;,or, la lolitiqe
quelles nouscomprenons l'oxydede lerqu'elles que la passion des partis dmliniie touijouitrs,'em?
contiennent, donnent Ilexeès de ces gaz lux pèchaint le plu souvent que les provinces n'en
racimes (les plantes qui croissent. . De plus, voicnt à la législature des homines capables
les débris charbonnés déterminent li séche- <'apprécier les besoins agricolesdu pays, on a
resse, et conséquemment la ebaleur dui sol; pensé qu'il'êtait i(jdispensahe de créer dei. n
car, non seulement ces rebuts sont séchés semblées d'hommes sp doimx, dont les Iolnières
par le procédê, nmis leur muntcilaîge et auts:es et l'autorité mornie'seraient d'un [iuiisant eflt
parties avides d'humidité, se décomposent, et sur les mesures gouvernementales. En Euro-
il nie reste que les parties plus solides des [le, Pagriciihutire n'est pasla -eule industrie 'qui
plaites, qui sont 'aussi décomposèes nais se mette en peine de discuter 'ell-mênme ses
plus tard, ou plus lentement, par la putrfie- propres intérêts, le rommerce, la marine l
tion. Les débris végétaux clirbonns ou à manuteuires, le'ont aussi letrs cnnsrih île
peu près réduits en ecendres, la charrée, assé- prulhonmmes qui se chargent d'éclairer- les
client et échaullent le sol promptementcomme gouvernements sur les besoins et les exgiances

Ss'eun eonynera..si l'en muet cette espce dle chacune <le ces itiîiustries, et île proposer les<le cendre en terre, dans les sillons, .vec lia mesures les plus fivorables a leur développe-
semence. Lit terre, au-dessus de ces sillons, menut et à leur succès.
sera toujours plus sclii qe les autres parties L
de la surface.--Cotge Gardier- Lieuys doit dne rend grâce àla S ciéd'Agricui lire titlin WS-Ca noria l 'itrei idée

qiui'elle a eue d'imiter les vieilles ,sdcièéésdnls
CONGRtÉS CENTRAL -D'AGRICULTURE. uim de .leur.u pit*shelleset plus tiles institutin'n,

.flans notre' dernier. numéro, nous avons an- et le moyen le plusrûr de éil prouver que 1'on
noncé'qte le 10 février prochain, aurait lieu a comîpris toutel'importance ne cette eratinn

Montrénl, un Congrs Centr'ol Agricole est île s'em; ese<l'assister à la riion.
conlposé. de MM. les Dihcteurs del'Si.iétê L'importa nee des matières qui y seront trai-
d'Agriulîure dlu -Caniadn et îlesprsidens tées nous.donne latmesure le litérê que tout
des sociétés d'agriculture -des comtés de la le monde:djit prendre au congrès ui 10 février
provnce, etstjourd'hi nous nous permettons car, si nous.sommes bien informês,ýil ne s'ngit
de soumettrea nos lecteurs quequies réflexims ;de rien de moins quo le l'organisation de l'enseîi-
appiropriéesàla ceonsancer gnement'agricnle,.donsa toute P'étenddo de la

Un congrés central d'agriculture est liose .province.-Premiére question.'r 'i
nouvellepour le Bas-Canada, nais en Europe ,A9c.sujet nous:dirîns que larSociét:d'A-
îa'nihlusiîrsEît ete surtout nrd,êede .griculture d.:Bas-Canadaa déjà fond' un iis-
pareilles institutions' fonctionhent depuis long- titut agronomique qui a comnmencàfontionner


